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et plus de sept cens lieiies de chemin, Leurs guides
les egarerent et ils furent obligés de revenir sans
avoir vu L’ennemi seullement un parti de vingttrois
sauvages presque tous de notre mission, et de sept
francgois s’étant séparés du gros de L’armée, se trouva
tout & coup investie de deux cens renards, nos gens
etoient perdu sans La resolution du capitaine
Iroquois, nous sommes morts, Leur dit-il si nous
nous rendons. point d’autre parti a prendre que de
vendre cherement notre vie. faisons voir aux
renards que nous sommes Iroquois et frangois aussi-
tot, i1 Les méne a L'’ennemi qui ne put soutenir le
premier chose, et qui se sauva par la fuite dans un
fort il y efit trente renards etendus sur la place et
dix prisonniers, nous n’y perdimes que deux
frangois et un sauvage.

La plus part des adultes que nous instruisons dans
le village sont des esclaves pris en guerre, J'ai eu
La consollation d’en baptiser deux. Le R. p. dela
Bretonniere en a baptisé quatre depuis environ un
an, il en reste encore une douzaine, qui receveront Le
Bapteme a Noégl, ainsi ce sont nos guerriers qui
augmentent Le plus La mission, Les cinq nations
Iroquoise qui sont aux Anglois déperissent a vue
d’ceil, par les querelles continuelles et par Les Bois-
sons ennivrantes que L’anglois Leur fournit, ce qui
détermine Les plus sensés a quiter un pays ou ils ne
peuvent vivre tranquilles et a venir s’etablir avec
nous. d’'autres qui sont accusés d’'etre sorciers, sont
pareillement obligés de lever le pied, et de venir au
Sault St Louis, sans quoy ils seroient tués a La
premiere occasion, une famille d'Iroquois agnies
vient tout recemment de s’etablir dans notre village,



